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Après l’AGA de 2022, l’Association a entrepris de reconstruire son site Web, sous la direction de 
Nicholas McConnery, membre du conseil d’administration. Nicholas a élaboré l’énoncé des 
travaux, a supervisé la recherche de soumissionnaires appropriés et a dirigé le processus de 
conception préliminaire avec Inter-vision (www.inter-vision.ca ), l’entreprise que nous avons 
choisie pour réaliser le projet. En tant que personne ayant le plus d’ancienneté au sein de 
l’Association, il m’incombait de contribuer à la majeure partie du contenu et de l’organisation 
du nouveau site. Le processus de reconstruction du site s’est avéré beaucoup plus difficile et 
long que ce à quoi nous attendions, et je suis profondément reconnaissant à Nicholas pour son 
travail acharné et sa patience tout au long de cet exercice. 
 
Le nouveau site web a été officiellement lancé par une nouvelle version de notre bulletin 
électronique, En onde, le 24 juillet. Bien qu’il reste des bogues et des corrections à apporter, le 
nouveau site offre de nouvelles fonctionnalités et tire parti des développements récents en 
matière de conception de sites web. Notamment, le site est réactif : il permet l’accès facile de 
tous les appareils. Par exemple, vous pouvez consulter les documents de cette AGA à partir de 
votre cellulaire. Le nouveau site est construit sur une plateforme WordPress et notre bulletin 
maintenant utilise Mailchimp. Nous sommes impatients de trouver un volontaire qui puisse 
servir de webmestre interne et nous aider à garder notre nouveau site frais et à jour. 
 
Bien que la communication avec les membres de l’Association ait été plutôt limitée pendant 
cette période, cela ne signifie pas que l’Association n’a pas été active. Nous continuons à 
poursuivre les relevés de qualité de l’eau aux différents lacs dans le cadre du programme RSVL 
sous la direction avisée de Don Karn. L’équipe dirigée par Dick Ryan continue de mettre à l’eau 
et de repositionner toujours plus de bouées de délimitation pour avertir les plaisanciers de la 
présence de bancs de myriophylle dans Blue Sea et d’autres lacs. Il s’agit d’un programme 
novateur que je vois maintenant adopté dans d’autres bassins hydrographiques et qui suggère 
que nous avons des leçons à partager afin d’élargir la portée du programme à travers le 
Québec. 
 
Nous sommes en discussion active avec l’Association pour les lacs Edja, Caya et Roberge 
(ALECR) concernant l’octroi du statut d’affilié à l’ALECR en vertu des dispositions des 
règlements généraux de notre association. 
 



Durant le week-end du 14 au 16 juillet, une équipe de l’ABV des 7, soutenue par des bénévoles 
de l’Association, a réalisé la quatrième évaluation de notre projet de jute 2020 pour lutter 
contre le myriophylle à épi. L’équipe a examiné l’état de décomposition des toiles de jutes et 
fera un rapport sur le suivi au gouvernement du Québec. Une cinquième et dernière évaluation 
est prévue pour 2025. 
 
Le projet de site web étant derrière nous, l’association est maintenant en meilleure position 
pour se concentrer sur sa prochaine grande initiative, une analyse actualisée de la qualité de 
l’eau et de la santé environnementale du bassin versant à l’avenir. Nous sommes 
reconnaissants à nos deux partenaires municipaux d’avoir approuvé notre demande de fonds 
d’amorçage pour mener à bien cette entreprise et nous espérons travailler en étroite 
collaboration avec eux au fur et à mesure que nous avançons. 
 
Au cours de l’année, l’Association a également tendu la main et établi des liens avec d’autres 
organisations partageant les mêmes idées afin de se tenir au courant des dernières réflexions 
sur les questions relatives aux bassins versants. Au printemps, nous sommes devenus membres 
de RAPPEL (www.rappel.qc.ca ), la coopérative d’entreprises sociales des Cantons de l’Est qui 
effectue un travail de pointe sur les questions relatives aux bassins versants. En juin, nous nous 
sommes joints à la Fédération québécoise de défense des lacs et cours d’eau (www.fqdlc.org ), 
un groupe de pression représentant des organisations de tout le Québec  qui s’efforce de 
persuader les gouvernements des renforcer leur engagement à l’égard de la protection de nos 
ressources en eau. L’Association est également membre du Regroupement pour la protection 
de l’eau de la Vallée-de-la-Gatineau (RPEVG), qui mobilise les municipalités, les associations de 
lacs, les entreprises et les personnes intéressées sur les questions de protection de l’eau. Je 
dirige actuellement le RPEVG. 
 
En juin, j’ai assisté à une conférence d deux jours au Mont Tremblant, le Forum national sur les 
lacs, organisé par le CRE Laurentides. La conférence était très bien organisée, très informative 
et engageante. Nous avons entendu des représentants du gouvernement, des universitaires et 
chercheurs travaillant sur le terrain et des exercices pratiques sur les moyens de protéger nos 
cours d’eau. Il est étonnant de voir tout ce qui se passe dans ce domaine ! 
 
Ce que j’ai retenu de cette conférence, c’est que les espèces envahissantes constituent le plus 
grand danger pour les cours d’eau du Québec et qu’avec le changement climatique, de 
nombreuses nouvelles menaces se profilent à l’horizon. Lorsqu’il s’agit de répondre à cette 
menace, la prévention est beaucoup plus efficace – et rentable – que de traiter la menace une 
fois qu’elle est arrivée. Cela renforce la nécessité d’étendre le soutien au lavage obligatoire des 
embarcations. Lorsqu’il s’agit de contrôler ou d’éradiquer efficacement des espèces 
envahissantes telles que le myriophylle à épi, les expériences récentes nous apprennent que 
cela nécessite des investissements considérables, soutenus sur une longue période. 
 
Enfin, je tiens à remercier mes collègues sur le conseil d’administration et tous les membres de 
l’Association pour vos paroles de soutien, vos contributions financières, et votre travail de 
bénévolat. Même si la cause est importante, ce sont les amitiés et les relations humaines qui 



continuent à rendre ce travail intéressant. Mais j’ai besoin que vous soyez plus nombreux à 
vous impliquer. Parmi les gens qui habite la région de Blue Sea, il y a beaucoup de 
connaissances, compétences, capacités et contacts qui peuvent contribuer à la protection et la 
préservation de ce beau bassin versant. Les défis sont considérables et ne cesseront de croître à 
l’avenir. Plus il y aura de mains, plus le travail sera facile. 
 
 


